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Réunion du Collectif Européen des Communautés de Base 
 

Bruxelles, Maison N.-D. du Chant d’Oiseau,  6-8 mai 2011 
 
 
 
 
 
Participants   
- Marie-Pascale et Gilbert Clavel (F)   
- Luis Angel Aguilar et Ofelia (E)   
- Inma Zamorano (E)    
- Mario Campli (I)      
- Massimiliano Tosato (I)     
- Rotraut Lakmaier (A)     
- José Amrein-Murer (CH)    
- Paul De Witte (B) samedi 
- Marie-Astrid et Pierre Collet (B)  
- Gisèle Vandercammen (B) samedi soir et dimanche matin    
 
 
 
La proposition d’ordre du jour envoyée par le secrétaire est approuvée. 
1. Les nouvelles de nos communautés.  
2. L’évaluation de la rencontre de Vienne  en 2009 
3. Faut- il revoir le document des « Fondements » (Édimbourg 2003) ? 
4. Le fonctionnement du collectif et son avenir  
5. La visibilité de nos communautés : vers la création d’un site web ? 
6. Nos relations avec les autres réseaux, et particulièrement le projet  « Council ‘50 ». 
7. Un nouveau projet de rencontre européenne  ?   
8. Questions d’actualité et divers   

En réalité les points 2 et 7 seront liés, de même que les points 4 et 5. Comme Paul doit déjà nous 
quitter samedi après-midi, nous décidons de commencer par le point 1 et de passer le plus rapidement 
possible aux points 4 et 5. 

 

 

 

1.       Les nouvelles des communautés de nos pays et régions . Chacun s’est efforcé d’être assez bref 
et de se limiter à ce qu’il y a eu de nouveau depuis 2 ans. Certaines informations échangées ici 
concernent également le point 6 au niveau national. 

 

2.      L’évaluation de la rencontre de Vienne  n’a pas été faite de manière systématique dès lors qu’on 
ne s’est pas prononcé pour la tenue d’une nouvelle rencontre dans l’immédiat. Voir point 7.  
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3.       La question de la révision de notre texte sur les « Fondements communs  » qui date de 2003 est 
venue spontanément, comme s’il était évident qu’il y avait des améliorations à y apporter. Jamais, 
dans la discussion, la diversité des expériences n’a donné lieu à une contestation de l’une ou l’autre 
option, ce qui nous est apparu comme très encourageant pour la poursuite de nos rencontres et de nos 
projets communs. José a suggéré que la dimension spirituelle apparaisse mieux dans le § « Options » 

Luis Angel apporte un vieux texte intéressant qui exp licite le terme de « base ». Voir en annexe. 

Voici le nouveau texte auquel nous sommes parvenus, dans la colonne 1. Vos corrections et 
explications éventuelles peuvent prendre place dans la colonne 2. Nous nous sommes engagés à relire 
et corriger ce texte par courriels (avant le 23 mai… ?) 
 

Options, pratiques et défis des communautés chrétiennes de 
base en Europe  

Remarques éventuelles… 

Lors de leur rencontre de mai 2011 à Bruxelles et à la suite des rencon-
tres précédentes de Édimbourg, Valladolid et Vienne, les représentants 
des communautés de base se sont mis d’accord pour exprimer une « 
identité commune des communautés chrétiennes de base ». 

 

1. Les options  : 
- Les communautés se nourrissent de l’évangile qui libère et transforme 
les rapports humains ; 
- Elles sont vivantes, ce sont des lieux de vie ; la plupart du temps, elles 
sont assez petites ; 
- Elles entretie nnent des contacts entre elles, elles vivent en réseau ; 
- Elles permette nt des expressions multiples et donc plus riches de la foi 
commune, y compris oecuméniques ; 
- Elles mettent au cœur de leur inspiration la dignité humaine et le 
développement des personnes ; 
- Elles font le choix de la priorité accordée aux pauvres ; 
- Elles croient fermement qu’un autre monde et une autre église, plus 
oecuménique, plus démocratique et plus participative, sont possibles. 

 

2. Les pratiques communes des communautés de base : 
- La célébration communautaire et la prière ; 
- La lecture « contextuelle » de la Bible au regard de l’histoire et de 
l’engagement dans la société d’aujourd’hui ; 
- Un fonctionnement démocratique et le partage sans privilège des 
responsabilités et des services; 
- Le partage convivial et le soutien fraternel ; 
- Un regard critique sur les institutions et sur l’usage du pouvoir dans 
les églises ; 
- Les engagements sociaux, culturels ou politiques. 

 

3. Les défis à re lever : 
- Les enjeux posés par l’immigration en Europe, la diversité culturelle et 
religieuse et l’accès à la citoyenneté ; 
- La progression du racisme, la montée de l’extrême-droite et la menace 
sur nos démocraties ; 
- La montée constante du néolibéralisme , la financiarisation de tous les 
domaines de la vie et la fracture sociale qui s’ensuit ; 
- L’utilitarisme impitoyable qui étouffe la gratuité dans les relations 
- Le manque de respect des droits humains, en particulier des droits 
collectifs, politiques et culturels ; 
- L’absence des jeunes de beaucoup de nos communautés, de l’Église, 
des structures en général. 
- La difficulté de transmettre notre façon de croire et de vivre ; 
- Les contacts avec les communautés de l’Europe centrale et de l’est, 
pour manifester la diversité des visages de l’Église. 
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4.     Le fonctionnement du collectif et son avenir…  

Depuis la rencontre de 2003 à Édimbourg, la question du fonctionnement du Collectif n’avait plus été 
revue. Un petit noyau s’est réuni à plusieurs reprises sous l’appellation de « secrétariat » et, grâce aux 
communautés d’Autriche, il a pu mener à bien le projet de rencontre de 2009 à Vienne. 

On redit l’intérêt et la nécessité d’une rencontre annuelle des représentants des régions, si possible 
en des lieux différents et en profitant des journées de rencontre nationale organisées dans chaque pays. 
Mais il se fait qu’en 2012 les Français, les Italiens et les Espagnols ont leurs réunions nationales aux 
mêmes dates, autour de la Toussaint…  Hors de ces dates, Marie-Pascale et Gilbert ont accepté de 
recevoir le Collectif à Lyon pour sa réunion de 2012, soit du 20 au 22 avril.  

Nous avons aussi accepté le principe que le secrétariat du collectif soit dorénavant assuré en tournante 
par chaque pays ou région tous les deux ans ; comme personne n’est prêt à assumer cette tâche tout de 
suite, Pierre accepte de continuer jusqu’à l’année prochaine. José pense que la Suisse pourrait peut-
être accepter cette responsabilité en 2014. Nous espérons pouvoir convaincre un volontaire pour 
l’entre-deux d’ici au 30 septembre 2011… 

On a aussi évoqué l’idée qu’une telle fonction serait certainement mieux assurée à deux que par une 
personne seule, et surtout de manière psychologiquement plus rassurante. On peut rêver…  

A propos des finances, on rappelle qu’il y a encore en caisse 465 €, sur un compte en Belgique. Si les 
frais de représentation des pays vers le Collectif sont à charge des coordinations nationales, on estime 
que les frais liés au travail du secrétaire ou ses voyages de représentation relèvent de cette caisse. Il en 
va de même des frais du site web dont on parle au point suivant. Il est donc décidé de demander une 
cotisation annuelle aux pays et régions dès cette année 2011 : on suggère la somme de 100 €, mais 
avec la possibilité de payer moins s’il y a des difficultés. Chaque délégué est prié de communiquer 
cette demande à sa coordination. 

Informations sur le compte bancaire : « Communautés chrétiennes de base européennes » 
N°  IBAN :   BE58 0882 3880 3079        BIC : GKCCBEBB 

5.      Il nous semble qu’il y a un gros effort à faire tant au niveau de la communication interne qu’à 
celui de l’information vers l’extérieur, pour la visibilité du mouvement des communautés de base. Le 
projet d’un website européen est dans l’air depuis 2003, et la conviction de le réaliser a fait son 
chemin surtout depuis 2 ans.  

Nous estimons qu’un portail assez simple ferait l’affaire avec au moins les pages suivantes : 
- une présentation rapide avec des mots-clés significatifs dans toutes les langues qui nous concernent ; 
- quelques documents significatifs (comme nos options, rappels d’événements, etc) traduits 
- la référence aux publications récentes de nos groupes 
- la liste de toutes les communautés par pays, par région, avec indication d’un contact 
- la liste des événements qui nous concernent 
- les liens vers les sites webs nationaux, tant des communautés que des groupes amis 
- une liste d’explication des abréviations ! 

Après beaucoup de discussions, nous pensons que le nom  www.ccbase.eu  conviendrait assez bien. Il 
semble libre pour le moment. Si le mot base ou basis semble clair pour beaucoup, faudrait- il veiller à 
ce qu’apparaisse aussi dans la présentation le mot Grassroots Communities ?  

Les représentants des pays et des régions s’engagent à fournir les données nécessaires à l’alimentation 
de ces pages ou à trouver un « correspondant » qui s’en charge. Il faudrait alors un webmaster qui 
reçoive toutes ces informations et qui les mette en ligne. On imagine que cette fonction soit liée à celle 
du secrétaire, mais peut-être aussi à une autre personne qui soit en lien assez continu avec lui. Nous ne 
pensons pas utile ni suffisamment sûr de permettre l’accès au site web de tous les correspondants 
nationaux.  
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A une époque, vers 1997, il y a eu jusqu’à 17 régions d’Europe dans notre liste du Collectif. Il n’y en 
a plus que 8. Mais on insiste sur le fait que les délégués actuels des régions sont bien plus 
représentatifs que ceux qui existaient il y a 10 ans, dont plusieurs ne représentaient qu’eux-mêmes.  

Les correspondants notés en réunion sont les suivants : 
- Espagne  Luis Angel 
- Italie    Massimiliano 
- Suisse  José 
- Autriche  Rotraut 
- France  Gilbert 
- Belgique Nord  Paul 
- Belgique Sud Pierre 
- Pays-Bas  (Pierre reprend contact) 
- Allemagne  (Rotraut reprend contact) 
- Portugal  (Luis Angel reprend contact) 
- Pays Basque   (Luis Angel reprend contact) 
- République tchèque  (Inma donnera son avis après sa rencontre avec Martin Saly) 
- Hongrie  (plus de contact pour le moment) 
- Royaume-Uni (Rotraut s’informe…) 

Pour la création de ce site, Paul a accepté de poser la question à un ami qui va prendre sa pension. On 
peut envisager une intervention de la caisse du Collectif jusqu’à environ 300 €. Il nous informera 
rapidement des suites de sa démarche. Nous aimerions que cela soit fait pour le 30 septembre 2011 

Dans la foulée du thème de la « communication », nous nous sommes mis assez spontanément à 
rédiger un « communiqué de presse » pour la circonstance, étant entendu que chacun en fera ce qu’il 
voudra vis-à-vis de ses communautés, de ses réseaux, voire plus largement. Luis Angel souhaite que 
l’on fasse cet exercice et cette communication chaque fois qu’on se rencontre. 

Voici ce texte longuement réfléchi, mais qui est aussi soumis à relecture et à correction d’ici au 16 mai. 

 
Communiqué de Presse  
du Collectif Européen des Communautés de Base  

Remarques éventuelles… 

publié lors de la rencontre de ses représentants du 6 au 8 mai 2011 à 
Bruxelles  

 

1. Nous confirmons les options, les pratiques et les choix 
d’engagements de nos communautés de base : face à la situation 
actuelle de l’Église et de la société, nous les jugeons plus adaptés 
et plus nécessaires que jamais. (*) 

 

2. Nous nous engageons à améliorer sensiblement la 
communication et l’information tant entre nous que vers 
l’extérieur et nous créerons prochainement un site web européen 
dans ce but. 

 

3. Avec les communautés de base d’Amérique latine, nous nous 
réjouissons de reconnaître et de proclamer la sainteté d’Oscar 
Romero d’Amérique. 

 

4. Nous recevons avec intérêt la proposition du mouvement 
‘Council ‘50’ pour soutenir et relancer les processus de dialogue, 
d’ouverture et de participation dans nos communautés. 

 

5. Nous encourageons les croyants qui veulent se mettre en route à 
la suite de Jésus de Nazareth à partager leur foi dans de petites 
communautés de base. 

 

6. Nous dénonçons le modèle européen qui, de plus en plus, nie le 
droit à la citoyenneté et renforce les lois injustes du marché… 
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6a.      Nos relations avec les autres réseaux, au niveau national, au niveau européen (Réseau 
Européen Eglises et Libertés, Church on the Move, Kirche im Aufbruch), au niveau mondial 
(IMWAC) 

Pierre et Marie-Astrid ont participé à la rencontre annuelle du Réseau Européen et à la rencontre 
informelle de IMWAC qui se tenaient du 28 avril au 1er mai à Barcelone. Ils rendent compte 
brièvement. Voir annexe pour des précisions sur ces réseaux. 

 

6b.   Sommes-nous disposés à nous engager dans le projet  Council ‘50 comme ces groupes le 
proposent, et comme le disait notre « Message final » de Vienne ? 

Pierre défend le projet sur base du document envoyé (voir en annexe ce texte revu et corrigé) : il s’est 
engagé vis-à-vis du Réseau Européen et de IMWAC à en faire la publicité auprès de notre Collectif. 
D’après lui, il s’agit plus d’un « mouvement » que d’une nouvelle « structure », d’un « esprit de 
Vatican II » qui nous fait vivre encore plutôt que d’un « anniversaire nostalgique ».  

La proposition suscite la discussion : dans certains pays, ce type de projet peut être mené dans un 
réseau local ou national plus large. D’autres se posent la question de son intérêt. Elle est donc 
renvoyée à partir d’ici aux coordinations nationales. Notre Collectif européen ne s’inscrira pas en tant 
que tel dans la liste des participants, sauf si un consensus se dégage en ce sens dans l’avenir. 

Il est suggéré aux communautés de profiter de ce « mouvement » pour choisir les thèmes qu’elles 
voudraient approfondir (cela pourrait être la participation, l’égalité, la célébration domestique, etc…), 
seules ou en concertation avec d’autres groupes dans leur pays, et de le faire savoir à la coordination 
de Council ’50 pour encourager les autres et pour donner plus de visibilité à nos priorités et à la 
diversité d’Eglise que nous souhaitons. Les informations sur cette gestion arriveront rapidement. 

 

7.   Un nouveau projet de rencontre européenne  ?   

On convient que les rencontres sont intéressantes, que les participants en sont généralement heureux, 
qu’il est important pour le mouvement de donner cette visibilité. Mais on n’est pas très emballé : 
qu’apporter d’original ? On décide de poser une double question dans les différents pays :   
- est-ce souhaitable d’en organiser une en 2013-2014 ? 
- en lien ou non avec Council ’50 ? 

 

8.     Questions d’actualité  

Rotraut insiste beaucoup sur la difficulté de l’Europe à définir et appliquer une politique d’asile 
cohérente, généreuse et respectueuse, et aussi solidaire des pays qui se trouvent aux frontières. Tout le 
monde est convaincu de cette priorité. Ce point sera repris dans notre communiqué de presse.  
 

Pierre Collet 
13 mai 2011 
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Annexe 1 
 
 
Un bon texte de  présentation du Réseau Européen Eglises et Libertés – Church on the Move – 
Kirche im Aufbruch par François Becker se trouve sur 
http://www.en-re.eu/ja15/index.php?option=com_content&view=article&id=63:creation-genese-et-
evolution-du-reseau-europeen-eglises-et- libertes&catid=11:nous-sommes  
Voici une liste récente des membres du Réseau Européen : 
 
ü BELGIQUE/BELGIE : Pour un Autre Visage d'Eglise et de Société (PAVÉS) ; Werkplaats voor Theologie 

en Maatschappij (WTM) ; ancien site : http://users.skynet.be/wtm/   ??? Motief : http://www.motief.org/ ??? 

ü CZECH REPUBLIK : Emmaus Rychnov nad Kneznou, Ecclesia silentii-Praha-Communauté (observer);  

ü CATALUNYA : Església Plural ;  

ü DEUTSCHLAND : Initiative Kirche von Unten ; Initiative Christenrechte in der Kirche ; Wir sind Kirche ;  

ü ESPAÑA : Catolicos por el derecho a decidir ; Collectiu de Dones en Església  ; Corriente Somos Iglesia  ; 
Iglesia de base de Madrid ; Redes cristianas ;  

ü FRANCE : Femmes et Hommes, Egalité, Droits et Libertés dans les Eglises et dans la Société ; Fédération 
des Réseaux du Parvis ; Nous sommes aussi l'Eglise ; Partenia 2000 ;  

ü HONGRIE : Bokor ;  

ü EIRE : Brothers and Sisters in Christ (observer);  

ü ITALIA : Noi siamo Chiesa ;  

ü NEDERLAND : Mariënburg Vereniging ; WRK ; Kerk Hardop ;  

ü ÖSTERREICH : Wir sind Kirche ;  

ü PORTUGAL : Somos Igreja ;  

ü SWEDEN : Katolsk Visions (observer);  

ü SWITZERLAND : Netzwerk Offene Kirche Schweiz ;  

ü UNITED KlNGDOM : Catholics for a Changing Church, Catholic Women's Network, St. Joan's 
International Alliance (GB-section), Catholic Women's Ordination, The Living Word Trust, We are Church;  

ü Associés à/Affiliated with :  

Catholics For Choice-Europe, Fédération européenne des prêtres catholiques mariés (EUROPE) ; 
Association for the Rights of Catholics in the Church; Call to Action, Catholic Organizations for Renewal 
(USA) ; Catholics For Choice (USA-INTERNATIONAL), International Federation for Renewed Catholic 
Ministry (INTERNATIONAL)  
 

Pour la liste des membres de IMWAC, on peut se rendre sur le site web de http://www.we-are-
church.org/joomla/ où on trouvera au moins les liens vers les sites web nationaux et régionaux 
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Annexe 2 
 
«  BASE  » 
 
François Houtart lance cet avertissement : "Il est des groupes qui se disent être 
communautés de base alors qu'ils sont simplement des groupements d'une classe 
moyenne qui fonctionnent en tant que facteur d'intégration de cette même classe 
moyenne dans une société caractérisée par une telle mobilité qu'il devient difficile 
d'y trouver sa place. On ne trouve rien de bien radical dans ces communautés, ni 
de style de vie renouvelé, ni d'engagement. Ainsi, il nous faut être attentifs à ce que 
les groupes disent d'eux-mêmes". (Louvain, 1971) 
 
Concernant le mot 'de base' : 
 
1. Référence est faite à une privation physique. Vus à l'échelle mondiale, les 

membres des c.c.b. se trouvent au bas de l'échelle sociale, les pauvres, les 
méprisés, les mis-de-côté de l'humanité. L'évangile leur donne une place et une 
dignité nouvelles. 

 
2. Le mot 'de base' indique une orientation de vie. Les gens de la classe moyenne, 

qui pourraient 'avancer' dans la société, mais qui sont prêts à mettre leurs 
talents et leurs connaissances au service 'de la base' – sans pour autant nier 
leur identité de classe ni essayer de supplanter les opprimés dans le combat 
qu'ils doivent mener eux-mêmes – ces gens sont reconnus par les pauvres 
comme sœurs et frères dans le combat pour la justice. C'est ce que fit Jésus : il 
fut tenté d'avancer dans la société (voir le récit des tentations), il choisit la 
mobilité descendante, de sa position d'appartenance à une classe ouvrière 
moyenne, il s'intégra dans la société des publicains et des pécheurs. La lettre 
aux Philippiens (Ph 2) retrace cette trajectoire descendante d'une manière 
imaginative, trajectoire qui aboutit sur la croix en tant que malfaiteur. Nous 
sommes appelés à la suite de celui dont il était dit : "En tout, il est devenu 
semblable à ses frères". 

 
3. Le mot 'de base' indique la décision des chrétiens d'assumer la responsabilité 

de leur vie. Ils approfondissent l'intelligence de leur Foi en vivant au cœur du 
monde. Il n'appartient donc plus aux gens "d'en haut" de décider des choses 
concernant la doctrine chrétienne et la moralité, d'élaborer des formulations et 
de les distribuer. Les baptisés qui croissent dans la réalisation de cet homme 
parfait qu'est le Christ (Ephésiens 4) commencent à comprendre leur Foi à 
travers leur vie, et contribuent ainsi, à la construction de l'Eglise à partir du bas 
vers le haut. L'appartenance chrétienne n'est plus une affaire structurée de haut 
en bas, c'est, au contraire, une tâche communautaire enracinée dans la base. 
Son mouvement naturel est du bas vers le haut. 

 
4. Le mot 'de base' signifie la recherche de ce qui est fondamental dans la vie 

chrétienne au-delà du fouillis de nos compromis ecclésiastiques. En d'autres 
termes le mot 'de base' est un désir de répondre au besoin de relier le salut à la 
création afin d'arriver à la ré-unification de ce que l'humanité a séparé : la prière 
et la politique, l'évangélisation, l'œcuménisme et l'économie, l'action et 
l'adoration. 
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Annexe 3 
 

Council ‘50 : pour les 50 ans de Vatican II.  Note préparatoire - revue le 12 mai 2011 
 

Depuis mai 2008 déjà, à la Rencontre de Strasbourg, le Réseau Européen Églises et Libertés et la 
plateforme internationale IMWAC qui relie les groupes Nous Sommes Église de près de 50 pays, ont 
commencé à échanger à propos de la célébration prochaine du 50e anniversaire de Vatican II. D’autres 
réseaux également font de même sur d’autres continents : les USA organisent déjà à la Pentecôte 2001 
un American Catholic Council à Detroit. Tous imaginent aussi la tenue le 7 décembre 2015 à Rome 
d’une sorte de « concile alternatif » qui manifesterait au monde un tout autre visage de l’Église 
« Peuple de Dieu ». En sens inverse, on a aussi pu constater une certaine réticence face à ce projet, en 
particulier dans des groupes qui avouent ne plus rien attendre au niveau des structures et ont opté pour 
des engagements essentiellement locaux et souvent pluralistes. Entre ces deux attitudes, une troisième 
voie ne serait-elle pas possible, résolument internationaliste sans être institutionnelle, faisant droit en 
priorité au vécu concret des personnes, capable surtout de soutenir les aspirations aussi des 
communautés de base ?    

Pour nous aider à préparer une rencontre informelle de délégués sur ce sujet à Lyon, en novembre 
dernier, José Maria Vigil nous a envoyé du Panama une longue réflexion qui n’a pas convaincu les 
participants 

Entre-temps, le groupe autrichien de Wir Sind Kirche est venu aussi avec sa proposition de 
« Vaticanum III » où il propose de distribuer un travail de relecture et de correction des textes de 
Vatican II par les groupes des différents pays. Cette proposition a été discutée à Barcelone mais a été 
rejetée à une grosse majorité.  

Pendant l’hiver dernier, une consultation des délégués par courriel a permis de choisir le nom de ce 
qui veut être un mouvement, non une organisation structurée : Council ’50 : a new aggiornamento. 
Les prochaines étapes discutées à Barcelone portent sur la création d’un site web pour bien formuler le 
projet, rassembler toutes les informations, publier des listes de groupes participants et des activités 
nationales, soutenir les rassemblements déjà prévus. 

Voici l’état actuel – non officiel - du projet : 

 
Projet Council 50 : A New Aggiornamento 

Assemblée mondiale du « Peuple de Dieu » : à l’occasion du cinquantenaire de Vatican II 
proposé par IMWAC et le Réseau Européen Églises et Libertés 

 
 
1) Description 
 
Le concile Vatican II a marqué une ouverture remarquable de l’Eglise catholique aux évolutions du 
monde qui a suscité de grands espoirs. Les acquis de ce concile sont actuellement fo rtement remis en 
cause par une partie des membres de l’Eglise catholique actuellement encouragée par les positions de 
Benoît XVI.  
 
Aussi, IMWAC (Mouvement International Nous Sommes Eglise) lors de son conseil annuel 2008 et le 
Réseau Européen Eglises et Libertés lors de son AG 2008 se sont- ils mis d’accord pour proposer 
d’organiser avec tous les mouvements et associations qui le souhaitent de grandes rencontres du 
peuple de Dieu dans chaque pays pour aboutir à une assemblée mondiale du peuple de Dieu à Rome le 
jour du cinquantième anniversaire de la clôture du Concile le 7 décembre 2015 sur le thème : « Pour 
une Eglise du 3e millénaire  ».  
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2) Objectifs  
 
Ce projet a trois objectifs : 

 donner une nouvelle énergie aux nombreux mouvements qui se battent dans le monde pour un 
renouvellement de l’Eglise catholique par un processus qui donne à chacun d’eux   
* l’occasion de découvrir qu’il n’est pas seul et qu’il fait partie d’un grand courant mondial 
* la chance d’apporter sa contribution originale à ce mouvement  
* la possibilité d’accroître sa visibilité par de grands rassemblements 

 revivifier nos propositions pour un renouveau de l’Eglise catholique en créant des occasions de les 
partager et de les vivre 

 renforcer les liens avec les autres groupes qui travaillent pour une Eglise plus démocratique, plus 
engagée dans le monde et mettant en pratique l’égalité femme/homme, la liberté de conscience, la 
solidarité, l'acculturation, le dialogue interreligieux, l'œcuménisme, la créativité en liturgie, etc. 

 
3) Calendrier  
 

 11 octobre 2012. 50e anniversaire de l’ouverture du Concile Vatican II. Début de l’organisation 
dans chacun des pays de conciles nationaux sur le projet. Développement des liens entre les 
groupes concernés 

 2012 – 2015. Mise en pratique des propositions des conciles nationaux. Echanges et discussions 
entre les divers pays des conclusions des conciles nationaux, élaboration éventuelle de documents. 
Préparation de la rencontre mondiale prévue le 7 décembre 2015 à Rome 

 7 décembre 2015. 50e anniversaire de la clôture du Concile Vatican II. Assemblée mondiale du 
peuple de Dieu pour une Eglise du 3e millénaire à Rome : rassemblement de représentants, 
délégués de tous les co-promoteurs du projet, des réseaux qu’ils ont constitués et des conciles 
nationaux 

 
 

 


